
Homélie du dimanche de l’Epiphanie – Année B – 6 et 7 janvier 2018 –  
Patrick Javanaud (avec la complicité de mes frères, diacres et de l’Esprit-Saint) 

Frères et sœurs, 

En cette période du temps de Noël, il est naturel d’écouter des contes de Noël. Aujourd’hui, je me suis 
inspiré d’un texte reçu d’une amie, sur le thème : SI JÉSUS NAISSAIT AUJOURD’HUI …, revisité au travers de la 
vision que nous en donneraient les medias.  

Voici le titre du journal télévisé de 20h : « Hier 24 décembre, un nouveau-né a été trouvé dans une 
étable. La police s'est rendue immédiatement sur les lieux et a fait appel au SAMU. Un charpentier et une 
mineure (vraisemblablement la mère) ont été placés en garde à vue. »  

Et le reportage qui s’ensuit : « Ce matin très tôt, les autorités ont été avisées par un citoyen de la 
banlieue de Bethléem qu'une famille de S.D.F s'était installée dans son étable. À son arrivée sur les lieux, la 
police a découvert un nouveau-né enveloppé dans des morceaux de tissu sans précaution d'hygiène et 
dormant sur une litière de paille. 

 Le charpentier, identifié plus tard comme un certain Joseph de Nazareth, s'est opposé à ce que les 
autorités emmènent l'enfant pour le mettre en lieu sûr. Il était aidé de plusieurs bergers ainsi que de trois 
étrangers sans papiers. Les trois étrangers, se présentant comme mages, ont été arrêtés. 

Le ministère de l'Intérieur s'interroge sur l'origine de ces trois hommes probablement en route vers Paris, 
New York ou Moscou. Le préfet a confirmé qu'ils n'avaient pas de papiers d'identité mais qu'ils détenaient de 
l'or ainsi que des produits suspects et illicites. Ils prétendent que Dieu leur a dit de ne pas répondre aux 
questions... Les produits suspects ont été envoyés en laboratoire pour analyse. 

Le lieu où le nouveau-né se trouve actuellement n'a pas été communiqué. D'après le service social en 
charge de l'affaire, le père avoisinerait la cinquantaine tandis que la mère n'est certainement pas majeure. On 
vérifie pour le moment la relation entre les deux. Mais à défaut de soupçon de pédophilie, le détournement de 
mineure est très suspecté… 

La mère se trouve pour l'instant à l'hôpital universitaire de Bethléem pour des examens médicaux et 
psychiatriques. Elle prétend être encore vierge et affirme que le bébé vient de Dieu. Si son état mental le 
permet, elle sera mise en examen pour non-assistance à personne en danger. 

 La consommation de stupéfiants, probablement amenés par les trois étrangers, doit sans doute être 
prise en compte dans cette affaire. Des prélèvements et des prises de sang ont d'ailleurs été faits en vue de 
retrouver les empreintes d'ADN nécessaires à l’enquête. 

Aux dernières nouvelles on apprend que les bergers présents sur les lieux affirment avoir vu un grand 
homme, tout de blanc vêtu, qui leur a ordonné de se rendre à l'étable, avant de s'envoler mystérieusement. 
Aucune hypothèse n'est écartée, comme celle d'embarquement à bord d'un OVNI qui n'est pas exclure… 

Une cellule de crise a été installée sous la direction du préfet Hérode, l'autorité craignant un complot 
dont les rumeurs avaient persisté ces derniers temps. 

Vous pouvez également suivre les images en direct sur notre chaine d’information continue… 

Et, pour conclure, après examen médical, la fille mineure ayant effectivement été reconnue vierge, le 
couple a été placé en garde à vue pour rapt d'enfant. » 

*  *   * 

Ils auraient même pu ajouter que l'ADN de l'enfant et celui de Joseph ne correspondaient pas…  

Frères et soeurs, au-delà de la caricature, que pouvons-nous retenir de cette fiction ? Jésus serait-il 
mieux ou moins bien reçu s’il se présentait dans notre monde actuel qu’il ne l’a été à son époque ? 

St Paul nous dit 2 choses : « (1) la grâce que Dieu m’a donnée pour vous, c’est qu’il m’a fait connaître ce 
mystère qui n’avait pas été porté à la connaissance des hommes des générations passées : (2) que toutes les 
nations sont associées au même héritage, au même corps, au partage de la même promesse, dans le Christ 
Jésus, par l’annonce de l’Évangile. » Laissons-nous guider par ces 2 annonces : 



(1) sur la connaissance du mystère : il y a bien une évolution majeure entre nous et les contemporains de 
Jésus : c’est que nous, grâce aux apôtres, nous pouvons aujourd’hui relire l’histoire et mesurer que « ce 
mystère a bien été porté à la connaissance de toutes les nations par l’annonce de l’évangile ! » Que la manifes-
tation de Dieu en notre histoire humaine, en la personne de Jésus, son Fils, est beaucoup plus qu’une belle 
histoire ! N’est-ce-pas l’expression d’une réalité extraordinaire ? Si bien sûr ! Et c’est justement le sens du mot 
Epiphanie… que nous fêtons ce dimanche et qui veut dire : manifestation ! Mais, que manifeste donc Dieu ?  

Cette annonce, cette prophétie, ne se limite pas à l’événement d’un jour, à un certain moment ! Elle 
s’applique à toute période de l’Histoire ; elle est, pour ainsi dire, la révélation continue d’une vérité 
permanente. Et la Vérité c’est le Christ, sa venue dans le monde, la naissance de Dieu parmi les hommes.  

Et cet événement est tellement inouï, unique dans l’Histoire qu’il en est devenu la référence sur toute la 
terre : désormais, les années se comptent « avant Jésus-Christ » ou « après Jésus-Christ », même chez les 
populations non-chrétiennes. Il y a donc un « Avant la venue de Jésus » l’Emmanuel, Dieu parmi nous, et un 
« après ». Et nous avons la chance de vivre dans cet « après ». 

(2) sur la nature du mystère : Isaïe nous dit « Voici que les ténèbres couvrent la terre, et la nuée obscure couvre 
les peuples ». Cette obscurité qui couvre les peuples, c’est bien sûr l’ignorance, la non-connaissance de la 
Vérité. Et nous savons que ces « ténèbres » ne se sont pas dissipées miraculeusement le jour de la naissance 
de Jésus. Elles subsistent encore partout où la Vérité n’est pas accessible. Partout où Dieu n’est pas connu, où 
sa Parole n’est pas annoncée ou pas reçue, pas acceptée ou pas mise en pratique. Partout où la Vérité est 
cachée, détournée, ou interdite. Cette « nuée obscure », c’est l’obscurantisme de tous les temps. Si on a 
reproché à l’Eglise catholique d’avoir été responsable d’un obscurantisme à une certaine époque, il semble 
qu’aujourd’hui, l’obscurantisme ait changé de camp. Partout dans le monde, ce sont aussi les croyants qui 
sont aveuglés et se coupent de la vérité. Ce glissement auquel nous assistons est porté principalement par nos 
modes de vie qui nous détournent de l’essentiel : la culture du bien-être individuel qui nous détourne du bien 
commun et de l’intérêt général. L’individu est devenu roi, seule sa volonté est souveraine, alors que la 
personne humaine, dont la seule raison d’être est l’amour, est déchue ! 

Ainsi, le respect de la vie est maintenant sous la tutelle du respect de la volonté individuelle ; la fidélité 
est considérée comme une restriction de la liberté ; la charité, c’est-à-dire l’amour de Dieu et l’amour de 
chacun, se réduit souvent à une action ponctuelle de solidarité (si possible, médiatisée !) 
D’autres « valeurs » apparaissent, comme le consumérisme qui nous fait préférer le père Noël à l’enfant Jésus 
et le pouvoir d’achat au partage ; l’égalitarisme, qui diabolise les différences comme si elles étaient 
nécessairement mauvaises, niant ainsi toutes les vertus de la complémentarité ; la tolérance, quand elle 
suppose que tout est tolérable ; et la laïcité, qui est souvent mal comprise et instrumentalisée pour 
promouvoir un athéisme obligatoire et salutaire. 

Dans ce monde en crise, sur « cette terre recouverte de cette nuée obscure », on pourrait déprimer, ou 
choisir la résignation comme seule planche de salut : faire comme tout le monde pour ne pas sombrer.  

Mais bien heureusement, l’épiphanie vient nous rappeler aujourd’hui que la lumière n’est pas 
définitivement éteinte. « Debout, Jérusalem ! Resplendis ! Elle est venue, ta lumière, et la gloire du Seigneur 
s’est levée sur toi. » C’est l’espérance qui nous est redonnée par ce message prophétique d’Isaïe. Cette 
espérance, qui doit nous habiter toujours et tous les jours. 

Autrement dit, et c’est ce que signifie épiphanie : la lumière de Dieu brille pour toutes les nations, c’est-
à-dire sur tous les habitants de la terre. Car si nous sommes associés au même héritage, c’est parce que nous 
avons le même Père, et que nous sommes tous frères et sœurs. L’espérance réside dans la fraternité 
universelle que Dieu nous révèle. Cette espérance, ces « mages venus d’orient » viennent la confirmer : la 
Bonne Nouvelle n’est pas réservée aux seuls juifs de l’époque, mais elle est annoncée à tous les peuples, 
représentés symboliquement par ces mages, ces étrangers. Elle est même plus qu’annoncée, elle est accueillie 
avec joie : « Quand ils virent l’étoile, ils se réjouirent d’une très grande joie. » 

Oui F&S, « les ténèbres couvrent la terre, et la nuée obscure couvre les peuples. Mais sur toi se lève le 
Seigneur, sur toi sa gloire apparaît. » Ce message est un message de fraternité, et la fraternité ne peut 
qu’engendrer la paix. Que cette année qui commence nous permette de mieux vivre cette fraternité, pour que 
la paix ne reste pas qu’un souhait, mais devienne, pour tous, une réalité.   Amen 


